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Le congrès des communes 2012 

Intervention de clôture du congrès par le Président Maihi. 

 

Chers amis, notre congrès se termine après quatre jours de travail 
intense, comme nous en avons pris l’habitude désormais. 

J’aimerai conclure nos travaux par quelques mots. 

Je voudrai vous dire ma grande satisfaction tout d’abord. 

Celle de vous avoir vu travailler dans une excellente ambiance, avec 
assiduité malgré des conditions de travail quelquefois difficiles. 

Les restitutions ont été de grande qualité, nos débats ont été riches et 
animés, très constructifs et nous avons réussi à rester unis. 

Dans l’espace de ce congrès beaucoup ont respecté mes consignes. 

Je vous en remercie vivement. Mauruuru roa tavana ma 

Ma satisfaction provient également du fait que j’observe que le SPC 
gagne en maturité, qu’il sait encore et toujours rassembler au-delà des 
clivages qui nous opposent souvent, et que nos travaux se professionnalisent 
véritablement. 

J’observe une grande solidarité entre nous et cela me réconforte 
lorsqu’il m’arrive de douter de la pertinence de mon action et des efforts que 
nous déployons tous pour améliorer la situation de nos concitoyens en 
réformant nos communes. 

Vous l’avez compris, je veux parler de la Fonction Publique 
Communale et de mon incompréhension face à l’initiative du vice-président 
du pays d’aller à Paris demander aux autorités de l’Etat de sursoir à l’entrée 
en vigueur d’une réforme que nous attendons tous, et que nous sommes 
impatients d’appliquer. 
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Le pays apporte-t-il sa contribution financière dans ce dossier, pour 
ainsi discuter avec le ministre de l’Outremer, sans même nous consulter, 
nous les premiers concernés par cette importante réforme ? 

Tavana ma, je vous le demande, comment le pays aurait-il réagi si 
nous étions allés à Paris discuter de la fonction publique du pays avec le 
ministre de l’outre-mer ?  

Je voudrai l’affirmer ici haut et fort : le premier août est le début d'une 
nouvelle ère dans les communes, avec la mise en œuvre officielle du 
nouveau statut des agents communaux.  

Mes chers amis, cette incompréhension passagère se transforme 
quelquefois, mais rarement je vous rassure, en frustration. 

Je regrette en particulier que le partenariat fort tant souhaité entre 
l’Etat, la Polynésie française et les communes soit encore trop fragile et 
insuffisant, et la lenteur avec laquelle il entre dans les faits. 

Les communes sont-elles considérées comme des partenaires à part 
entière par le pays et l’Etat ? 

Tavana ma je vous le dit très clairement : il m’arrive de plus en plus 
souvent d’en douter. 

Certes nous sommes considérés quand on a besoin de nous, de notre 
relation de proximité à la population pour faire passer des messages. 

Mais sommes-nous de vrais partenaires quand nous devons quémander 
la part qui nous revient de la fiscalité prélevée sur les contribuables 
polynésiens ? 

Nous serons considérés comme de vrais partenaires quand nous 
possèderons vraiment cette autonomie financière que nous appelons tous de 
nos vœux. 

Mes chers amis, je ne terminerai pas cette intervention sur une note 
trop pessimiste, car ce serait vraiment dommage et risquerait de ternir ma 
satisfaction globale à l’issue de notre rencontre annuelle. 
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J’ai dit ce que j’avais à dire et c’était important pour moi. 

Comme je le faisais remarquer dans mon intervention à l’ouverture de 
ce congrès, le chemin de la reconnaissance de la place de la commune dans 
notre collectivité, est long et semé d’obstacles. 

Nous devons sans cesse nous affirmer et faire valoir notre bon droit. 

Nous savons taire nos différences au nom de l’intérêt général et plus 
que tout, nous sommes unis et responsables. 

Chers amis, nous sommes tristes de quitter Tahaa et de nous séparer, 
après de si bons moments passés ensemble à partager notre vécu d’élu 
municipal et nos espoirs, mais c’est ainsi. 

Ma chère Emma, nous nous sommes tous découverts un peu plus en 
arrivant chez toi, grâce à toi et ta bonne humeur si communicative, ton 
optimisme indestructible. 

Je voudrai donc encore une fois te remercier ma chère Emma pour tous 
les efforts que tes équipes et toi vous avez fournis pour faire de ce congrès 
une très belle réussite. 

Tavana ma, messieurs les représentants de l’Etat et du pays, messieurs 
les parlementaires, les élus du comité de pilotage, les cadres de l’Etat et du 
Pays, mesdames et messieurs les élus formateurs, mon équipe du SPC, 
encore merci à tous pour votre implication dans la réussite de ce congrès. 

Chers amis, je vous donne rendez-vous l’année prochaine, pour notre 
prochain congrès. 

Mauruuru à tous. 

 

 


